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Avec vous depuis 1942

En 1861, l’arpenteur Edmond-A. 
Duberger rédige un rapport d’arpentage 
aux abords du Lac-Saint-Jean. Il décide 
de nommer l’île entourée des deux 
décharges « Alma » en souvenir de la 
bataille de l’Alma.

À l’origine, Alma est le nom d’un fleuve 
de la péninsule de Crimée, situé au 
sud de l’Ukraine, qui se jette dans la 
mer Noire. Il traverse une région de 
vergers et signifie « pomme » en langue 
vernaculaire.

Au milieu du 19e siècle, la Turquie, 
alliée de la France et la Grande-
Bretagne, est la gardienne des détroits 
du Bosphore et des Dardanelles, porte d’entrée du commerce européen avec tout 
l’Orient. En juillet 1853, le tsar Nicolas 1er, prétextant protéger les chrétiens et 
les orthodoxes, occupe la Turquie. En réponse, cette dernière déclare la guerre 
à la Russie. La France et la Grande-Bretagne ne peuvent tolérer l’occupation de 
Constantinople et, surtout, des détroits. En février 1854, 
elles demandent à la Russie d’évacuer les lieux et, n’obtenant 
pas de réponses, lui déclarent la guerre à leur tour. Ce sera 
la guerre de Crimée. Le 20 septembre suivant, les Alliés 
(France, Grande-Bretagne et Turquie) remportent une 
éclatante victoire sur les Russes sur les rives du fleuve 
Alma lors de la désormais célèbre bataille de l’Alma. 
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L’origine du nom Alma

Partie de la carte du Canton Delisle érigé par 
proclamation le 3 octobre 1868. 
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